
J’ai failli en ava-
ler mon frisse
pékèt de travers
quand j’ai ap-
pris la nouvelle.
Saviez-vous que
le curé d’Es-
n eux , J e an
Dewandre,estpi-
lote de rallye!

L’an dernier, il a terminé 76e des célèbres
Boucles de Spa, au volant d’une Talbot. Et
ceweek-end, ilprendra ledépartde laCou-
pedes sources de Theux.
Avouez-le: à 42 ans, ce Spadois d’origine a
une passion insolite pour un homme
d’Eglise. À quandun évêque champion de
motocross, voire un cardinal adepte de
Monster Truck? Décidément, les voies du
Seigneur son vraiment impénétrables. Et
c’estunebonnechosefinalementvalet.Un
peudemodernité... Allé, santé Jean!

Les voies du Seigneur
sont impénétrables
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CURÉ ET PILOTE DE RALLYE

“Saint Nicolas, ne
t’électrocute pas
Papa a mis des panneaux photovoltaïques sur le
toit ”. Entendu aux Galeries Saint-Lambert...

b“On va consommer moins
d’acier. On a trop d’usines

et on va en fermer. C’est un
fait”. Voilà un constat amer aux
yeux des sidérurgistes liégeois
fait par Marcel Genet,
consultant chez Laplace Conseil.
Cette société a été chargée par
le Gouvernement wallon de
fournir toute une série de
recommandations quant à
l’avenir de la sidérurgie liégeoise.

Sollicité par leGouvernementwal-
lon pour donner un avis quant à
l’annonce de la fin du chaud à Liè-
ge,Marcel Genet dresse un constat
amer. Hier, à l’occasion de la réu-
nion du Conseil parlementaire in-
terrégional qui s’est tenu à l’Hôtel
de Ville de Liège, le consultant a
dressé un constat qui n’a pas dû
faire sourire les représentants syn-
dicaux.
“On ne s’est pas adapté aux évolu-
tions technologiques”, déclare-t-il
d’emblée. Une remarque qui vaut
pour Liège, mais pas seulement.
AinsilessitesmétallurgiquesdeLor-
raine ou encore du Luxembourg
sont eux aussi visés.
Pour lui, “on paie le prix de 40 an-
nées de lenteurs et de réticences à
changer.”

LA FIN DES HAUTS-FOURNEAUX
S’il refuse d’évoquer le rapport
qu’ilestentraindepréparerpourla
Région wallonne, on peut quand
mêmesedouterdecequ’ilcontien-
draàencroiresesremarques.Ainsi,
ildéclare:“Latechnologieintégrée,
commeleshauts-fourneaux, est ar-
rivéeenfindevie.AuxÉtats-Unis,ça
fait longtemps qu’on l’a compris.
Désormais, l’avenir, ce sont les
mini-usines.Là,onn’utiliseplusles
hauts-fourneaux, mais bien des
fours électriques.”
Avantde lâchercettephrasequine

manquerapasdefairesursauterles
leaders syndicaux: “ On estime au-
jourd’hui à Liège que le handicap
parrapportauxautressitesconcur-
rents est de 50E la tonne.”

LA SARRE COMME MODÈLE
Ainsi, toujoursselonMarcelGenet,
la situation actuelle était inélucta-
ble puisqu’il n’y avait pas de réelle
politique d’investissement massif
dans la recherche et les nouvelles

technologies.
“Actuellement, dans la Grande Ré-
gion, les entreprises métallurgi-
quessontauxmainsdesociétésqui
n’ont rien avoir avec les régions
dans lesquelles elles se trouvent.
Toutes, sauf la Sarre.”
La régionallemande, berceaude la
sidérurgiedupays, aunepolitique
bien différente de celle pratiquée
enWallonienotamment. Ainsi, les
pouvoirs publics ont encore un
poids très important dans la ges-
tion des usines et les investisse-
ments réalisés dans les domaines
de la recherche et de l’innovation
sont extrêmement élevés.
Voilà des analyses qui ne laissent
pas présager des conclusions très
positivesdans lerapportqu’il réali-
se sur la sidérurgie liégeoise...«

GASPARD GROSJEAN

Liège Société
Le billet de Tchantchès

L’information liégeoise continue sur...
WWW.LAMEUSE.BE

Toutes les plaques d’immatriculation sont floutées
sur Google Street View? Pas tout à fait... La preuve:
si vous allez sur l’application Google, vous verrez que
celle de cette voiture, garée dans la rue Varin, devant
la vitrine d’une prostituée, est bien visible [...].

18466180

bParmi les personnes pré-
senteshier auConseil par-

lementaire interrégional, des
politiciens, des consultants
mais aussi des syndicalistes.
José Verdin, conseiller des mé-
tallosFGTB,tientànuancercer-
tainspropos, notamment ceux
de Marcel Genet. “Nous étions
évidemment au courant de ce
handicap de 50E la tonne.
Nous avions donc fait un plan
qui devait nous faire gagner
100E par tonne. 50E venaient
des accords sociaux, les 50 au-
treseurosdevaientquantàeux
provenir des investissements
réalisés par ArcelorMittal. De
notre côté, nousavons tout fait
concernant la flexibilité du
tempsde travail.”
PourJoséVerdin,c’estclair:Mit-
taln’apasremplisapartducon-
trat. “Prenons un exemple très
concret. Pour alimenter notre
sidérurgie en énergie, nous
avons une vieille centrale élec-
trique qui date de 1934! Que
voulez-vous faire avec ça? Une
nouvelle centrale énergie, c’est
cequenous réclamons comme
investissement. Il ne faudrait
que quelques années pour
la“rentabiliser! ”
JoséVerdinsoulignequelaprin-
cipale différence entre Liège et
laSarre, “c’est le pouvoirdedé-
cision. Nous voulons, comme
eux,récupérer lesoutils. Jevou-
draiségalementjeterdesponts
vers eux et voir commentnous
pourrions fonctionner ensem-
ble.” «

G.G.

La phrase du jour

Marcel Genet doit fournir des recommandations pour l’avenir de la sidérurgie l THOMAS VAN ASS

José Verdin, de la FGTB l TVA

CONSEILLER FGTB MÉTAL Monsieur X était dans la rue Varin ce jour-là... l GOOGLE

Réagissez
www.lameuse.be

José VERDIN
CONSULTANT LAPLACE CONSEIL

“ Le modèle wallon
a 100 ans, il est fini! ”

“ON ATTENDAIT DE
MITTAL UNE NOUVELLE

CENTRALE ÉNERGIE”

La photo du jour
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Sur notre site Internet

“LES
HAUTS-FOURNEAUX,

C’EST FINI!”
Marcel GENET

ARCELORMITTAL SIDÉRURGIE

Marcel Genet, de Laplace Conseil, loue l’exemple de la Sarre

RÉACTION

“Une centrale
électrique
de 1934”
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